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la 
méthode

Le projet est bâti et fondØ sur l�analyse et la recherche et 
synthØtisØ à travers une vidØo narrative.

L�outil de travail privilØgiØ est un mur d�investigation. Il est 
alimentØ de toutes les idØes et rØ�exion produites au long 

de l�intensif. 

jour 1 / Analyse

C’EST COMMENT CHEZ VOUS ? 
Ambiances, mesures, usages

jour 2 / Recherche 

et aill eurs C’EST COMMENT ? 
Standards et normes, Époques, Styles, Mouvements, Composition, Culture, Religions, 

CommunautØs, Climat, PhØnomŁnes naturels, Risques

jour 3 / Laboratoire 

et l e meill eur scénario pour chez vous ce 
serait quoi ? 

Fabrication de votre lieu de vie idØal dans un volume de 7x10. 
DØ�nition du sigle M.O.U.A

jour 4 / Synthèse

ET SI TU ME REFAISAIS L E Film DEPUIS L E DÉBUT ? 
La synthŁse de l�intensif ous forme d�une vidØo narrative d�une minute. 

jour 5 / Projection 

ACTION !
Visionnage des vidØos �nales par un jury public
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Dans les maisons modernistes, ceintes de 
grandes baies vitrées, la nuit, l’habitant est à 
la merci des regards extérieurs sans pouvoir 

identifier ce qui se passe au dehors
Dans Rear Window (1954), Hitchcock exploite 

complètement le thème du voyeurisme 
puisque l’intrigue se développe autour d’un 

homme en convalescence et immobilisé chez 
lui pour la guérison de sa jambe cassée. Cet 
homme passe ses journées à observer les 

voisins de la cour de son immeuble depuis sa 
fenêtre avec ses jumelles. Il se croit parfaite-

ment en sécurité : il observe depuis son 
refuge. Cependant, il joue à un jeu dangereux. 

En épiant ses voisins, il est témoin d’un 
meurtre. Le meurtrier décide alors d’aller le 

déloger de son refuge. C’est 

La tension est alors à son comble. 

KETTY ,  59
Maison ou bureau ? 

La table à manger n’existe plus pour elle. Elle la transforme en salle de 
réunion 10j/7.  Son activté préférée : être au téléphone. Sa voix porte dans 
toute la maison.
Elle s’endort dans le fauteuil trop grand pour elle devant Arte.  

VALENT INE ,  19  
Ne sors pas de sa tanière 

Ne connait que des aller-retours entre sa chambre et la cusine attirée par 
l’odeur des bons petits plats de sa mère. Trop concentrée par son travail,
les autres habitants se plaignent qu’elle ne passe pas assez de temps en 
famille. Malgré son immense bureau, ellle est tombée amoureuse de son lit 
pour travaiiller. 

EASY ,  8
Le maître de la maison 

Son ronronnement embaume les chambres au plus grand plaisir de tous. 
Un peu moins lorsque c’est sa caisse qui embaume le salon. Sa place pré-
férée : devant les ordinateurs ou sur nos pieds. Son activitée préférée :
demander de sortir et rentrer.

SACHA ,  9
Aka le pacha 

Elle squatte h24 la chambre de Valentine. Son activitée préférée : dormir 
malgré le grand jardin qui l’attend. Les autres habitants sont régulière-
ment obligés de vérifier qu’elle ne soit pas morte comme elle ne bouge 
jamais.
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Nous plaçons nos sentiments, nos désirs et nos peurs dans
des bâtiments. Une personne qui a peur du noir n’a aucune raison

réelle de craindre le noir en tant que tel; il a peur de sa propre
imagination, ou plus précisément, du contenu que ses fantasmes

refoulés peuvent projeter dans les ténèbres .

Pallasmaa, Images, 23

 Donner la parole à l'animal implique de solliciter une 
écoute attentive, d’adopter des comportements cohérents 

et d'user d’outils linguistiques adaptés

 L’Homme scrute constamment, 
même inconsciemment, son envi-
ronnement et évalue sa capacité 

à fuir si cela s’avérait néces-
saire. 

Les chambres 
enquête diagrammatique

  chambre 1 : témoignage de Valentine et Camille

  chambre 2 : témoignage d’Eglantine et Andjela

  chambre 3 : témoignage de Zïa et   Maud

  chambre 4 : témoignage de Lou et Lana

étroit lit au milieu de la pièce Un peu froid

L’impersonnel
Sur un mur d’investigation on y accroche les éléments qui nous 
intriguent, sur les murs de notre chez-soi on y accroche ce dont 

chambre d’hôtel les décors s’accumulent sans unité.

Dans un airb&b pour une semaine je découvre un lieu où toutes 
les impressions sont nouvelles, ainsi la problématique que 

soulève cette expérience est par quel moyen est-ce que l’on 
s’approprie un lieu pour un temps restreint?

restitution de mémoire

J’ai commencer par 
dessiner le salon, qui 
de tête me paraissait 
très grand.
En conséquence, sont 
apparus sur le plan 
des incertitudes sur 
la profondeurs des 
pièces.

correction

Le pallier est assez 
petit, ce qui est mar-
quant est l’odeur qui 
est assez désagréable.

Plans sensibles

Investissement des lieux - la table du salon

22H 9H 15H30

Axe en enfilade
pas de couloir 

Hôtel de la Vrillière, construit en 1635 Mansart, 1639 Le Vau, 1641 Mansart

Möbius House _ UN STUDIO

Naruse Inokuma Architects _ LT Josai Shared House, Japon

Rem Koolhaas _ Villa Dall’Ava

L�appropriation

Analyse d’un chez-moi temporaire
Lou Ducatillon

Appropriation du lieu tant dans le dØplacement d�objets, l�installation d�ØlØments personnels et le contrôle de la luminositØ. 

l�intermØdiaire du couloir, lieu de dØplacements transitoires.

Les «couacs» 

Les ambiances
( tempØrature, revŒtement, ressenti des occupants ) 

LumiŁre naturelle et gestion de cette derniŁre selon les usagers
photos e�ectuØes aux alentours de 17h

RØØxamination de l�Architecture ancienne japonaise en rØaction à 
l�occidentalisation du Japon au dØbut du XXŁme siŁcle.

EsthØtique de la pØnombre, caractØrisØe par la lØgŁretØ impalpable de 
l�ombre, face à une clartØ Øblouissante et donc trompeuse. 

« Nous autres Orientaux nous crØons de la beautØ en faisant naître 

Tanizaki, 1933

L’éloge de l’ombre, Tanizaki, 1933 

QuŒte continuelle de lumiŁre et de transparence en rØponse à un climat 

Importance de la lumiŁre: symbole de la connaissance, Ømancipation 
humaine par le progrŁs. Elle est garante de confort et de qualitØ des 

espaces et s�oppose à l�obscuritØ qui symbolise l�absence de vision et de 
connaissances.

Rapport primordial entre l�immatØrialitØ de la lumiŁre et la prØsence 
physique de l�Architecture.

Exemple de la Villa Louis CarrØ: jeu de lumiŁre naturelle / soin de la 
transition entre l�intØrieur et l�extØrieur/ importance accordØe à la 

nature.

Architecture des pays nordiques - Alvar Aalto, 
XXŁme siŁcle

ouvertures

Plan de la Villa Louis CarrØ

Au XXŁme siŁcle, les Sud-CorØens ont connu une transition 
architecturale de la maison traditionnelle à l�appartement plus moderne 

et occidental, impliquant une transformation des modes de vie. 

La di�Ørence entre ces deux modes de vie est rØvØlatrice d�une Øvolution, 
notamment pour des questions d�ambiance et d�usages. Cela dit, certaines 

pratiques de la maison traditionnelle sont intØressantes. 

En e�et, les espaces y Øtaient rythmØs par un systŁme de chaussage et 
dØchaussage di�Ørent selon les usages (di�Ørentes sensations) / une 

distinction des espaces qui se veut fonctionnelle et non physique / un 
chau�age par hypocauste qui place le sol comme ØlØment chaud. 

chambre peut Œtre occupØe par trois personnes lors d�un hiver froid 

(appropriation libre de l�espace)

La modernisation de l’habitat en Corée du Sud: 
Usage et image des appartements de style 

Occidental - ValØrie GelØzeau 

Une expØrience de rØappropriation de l�espace avec pour objectif une 
optimisation de ce dernier (24mŁtres carrØs). RØnovation d�un immeuble 

datant des annØes 1960.

Mise en place de nombreux principes intelligents dans le dispositif 
spatial: cloison modulaire en chŒne entre l�espace nuit et la piŁce de 

jour / utilisation d�un miroir pour approfondir la sensation de lumiŁre 
naturelle dans les espaces plus reculØs / attention particuliŁre portØe sur 

la lumiŁre.

Principes intelligents dans l�ameublement: rangements intØgrØs dans le 
mobilier / choix de couleurs ØpurØes pour porter l�accent sur l�espace.

Boneca Apartment, Sydney, 2019 - Brad Swartz            plan avant appropriation                  plan aprŁs appropriation

Mirroir

vue sur la cuisine, l�espace nuit, l�accŁs salle de bain

Une opposition d�idØe 

entrée

appartement du dessous

cour

Trois jeunes étudiantes de l’ENSAPM organisent dans leur appar-
tement une fête en petit comité pour célébrer la fin du P3. Une 
poignée d’amis les rejoignent alors chez elles. Ils sont ravis car 

l’espace est parfait pour convier des invités. 
Seulement, Alexis, lui, n’est pas très enjoué. En effet, il va redou-
bler pour une énième fois son projet. Il a des difficultés d’accepter 
la réussite de ses compagnons de classes. Il pète alors les plombs 
après trop de shot de Tequila, sort un cutter de son sac et crie :

«  Vous n’irez pas en P4 sans moi !  »

Du à cette menace soudaine, les invités et les hôtes prennent peur 
et tente de lui échapper. 

 Heureusement que l’appartement a plus d’un tour dans son sac.

lumière diffuse grâce à la mezzaine 
espacée.
Elle crée un puit de lumière au RDC 
venant de l’étage.
= sentiment apaisant 

Les lattes du parquet de la mezzanine-
sont posées en fonction de la direction 

vers laquelle fuir.
 

Du béton ciré pour le RDC car il n’est 
trop froid ni trop chaud.  

Lou DUCATILLON, Valentine TAUB, Andjela ZIVANOVIC 

appartement du dessous

appartement mitoyen
cour
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GLOBAL Vis à vis HSP PorositésCreux Général, organisation
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Circulation de l’air 
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Intergénération traditionnelle 

- Traditionnellement, la notion de famille s’étend à celle de la famille élargie : grands parents, 
parents, petits enfants vivent sous le toit d’une même maison. 
La cohabitation de plusieurs générations est courante dans plusieurs régions du monde surtout dans les 
zones rurales, et au sein de chaque classe sociale  -

Afrique du Nord - Algérie - Famille 
paysanne

Europe - France - Famille paysanne Asie - Chine - Famille noble

Intergénération contemporaine

- De nos jours, il est plus rare que sous le toit d’une même maison cohabitent plusieurs générations. 
Mais ils ne sont plus forcément de la même famille, étudiants ou jeunes qui vivent pour aider et tenir 
compagnie en échange d’une réduction de loyer, mixité générationnelle au sein des immeubles... L’habitat 
doit prendre en compte les besoins de chaque habitant, surtout ceux des personnes âgées qui peuvent 
rencontrer des problèmes de mobilité et de santé  -

Cohabitation intergénérationnelle - 
plateforme de collocation entre jeune 
et personnes âgées - Cohabilis.org

Résidence intergénérationnelle - 
quotas de personnes âgées dans la 
résidence: transport, commerces, 
centres médicaux à proximité -  
Concert’ô - Bordeaux, France - Leibar 
et Seigneurin architectes- 2016

Maison Bordeaux - Rem Koolhaas 
architecte - 1994/1998 
Maison, sur 3 étages, adaptée aussi 
bien aux besoins d’une personne à 
mobilité réduite qu’au reste de la 
famille. 

Rapport à l’extérieur - la rue

- Château fort, rempart et palissade : protection 
des regards, délimitation de la propriété, 
préservation de l’intimité  -

Château de Vincennes - Paris, France - Louis Le Vau architecte 
- XIV / XVII

Rapport à l’extérieur : le seuil - la cour - le vestibule

- La  transition entre les espaces intérieurs et 
extérieurs se fait de manière progressive. Plusieurs 
étapes : rue et partie extérieure (la cour) de 
l’hôtel, cour et partie intérieure de l’habitation 
(vestibule) - le vestibule dessert les pièces de 
l’hôtel -

Hôtel particulier de la Vrillière - Paris, France -  François 
Mansart architecte - 1635/ 1640

MUR D’INVESTIGATION
SALMA AGOURAM
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Une maison pour 6 ...
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SEMAINE INTENSIVE - CHEZ MOUA - EL MOSSLIH ILIAS

ANALYSE PROJETRECHERCHE





Arbre à feuilles caduques

Lumières Arti�cielles

Qualités

La chambre est proche 
des zones de services Durant le Covid

Défaut

L’odeur venant de la cui-
sine traverse la chambre

L’odeur venant du WC 
passe dans le corridor

Défaut
Les sons venant 
de plusieurs cotés

Qualités

Arbre à feuilles ca-
duques : En été fa-
çade ombragée. En 
hiver le soleil pénètre 
du matin

Défaut
Dalle chau�ante 
noncontrolable, 
une nécéssité 
d’ouvrir les fe-
nêtres en hiver.

Qualités

Assez de luminaire 
pour éclairer la 
chambre.

1 2 3 4 5 m

1 2 3 4 5 m
1 2 3 4 5 m

1 2 3 4 5 m

1 2 3 4 5 m

1 2 3 4 5 m

1 2 3 4 5 m

Qualités

Des espaces publics de 
rencontre.

Qualités

L’espace est divi-
sé par des zones et 
bien dé�ni par les 
meubles pour un 
usage e�cace. 

Besoin

Ventilation

Besoin

Isolation sonore

Besoin

Intimité

Besoin

Système de chau�age 
plus équiliré

Défaut

Manque d’intimité per-
sonelle

Qualités

Une vue donnante sur le 
parc et pas de vis-à-vis

Maison à trois arcs, Liban Tietgen Dormitory, Lundgaard & Tranberg Architects

Sou fujimoto NA House

Heima, Iceland Trekking CabinsLiens
L’espace commun: 
connexion directe avec 
les espaces privés. 

Sons : Oui
Intimité: Non
Convivialité: Oui

Liens
L’espace commun: 
connexion directe avec 
l’exterieure, transparence

Sons : Oui
Intimité: Non
Convivialité: Oui

Liens
L’espace commun: 
connexion directe avec 
l’exterieure et entre eux. 

Sons : Non
Intimité: Oui
Convivialité: Oui

Liens
L’espace commun: Intro-
vertie et neutre.

Sons : Oui
Intimité: Non
Convivialité: Oui

Espace CommunOù ?
A Beyrouth

Espace Bureautique Cuisine Logements RDC RDC + 1 Coupe A-A Coupe B-BQui ?
Quatre spécialistes fran-
çais de risques majeurs

Comment ?
Espaces commun communicative
Palier d’évènement
Interaction entre l’intérieure et l’extérieure

Quand ? 
Quelques jours plutard 
après le 04/08/2020

Mission Orientale d’Urgence Absolut
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